Cours Univers social-Pôles et richesses-Histoire régionale de Sorel-Tracy
Planification détaillée de la leçon  8 partie 2
Par Anne Millette
[bookmark: _GoBack]pour la CSST et l’appel de projet 2012
	Titre de la situation
	Comprendre les rouages du développement économique régional


	Intention pédagogique 















	Amener l’élève à se questionner sur l’importance du développement économique,
Découvrir les premiers entrepreneurs de Sorel 
Comprendre ce moteur qui est source de richesse et pôle d’attraction
Développer une ouverture d’esprit sur le monde économique, les industries
Comprendre les liens entre politique et économie ( les subventions et les exemptions) 



.

	Temps consacré à la situation
	180 minutes

	Type de tâche
	SA

	Discipline
Compétences transversales

DGF


	Histoire, univers social
Exploiter l’information, communiquer de façon appropriée, coopérer, exercer son jugement critique
Vivre ensemble et citoyenneté

	Compétences disciplinaires ciblées
	Compétence 1 Interroger les réalités sociales dans une perspective historique 
Compétence 2 Interpréter les réalités sociales à l’aide de la méthode historique  


 
	Étapes
	Actions de l’enseignante
	Actions des élèves
	Commentaires
	Durée (minutes)

	Avant l’arrivée des élèves
	L’enseignante prépare le TBI, les tables et les chaises. Elle prépare le portable afin d’avoir accès au Power Point du cours. Elle doit aussi préparer les différentes feuilles à remettre aux élèves.
	---
	---
	---

	Préambule
	Accueil des élèves
L’enseignante salue chaque élève à son entrée dans la classe
	Au son de la cloche, les élèves entrent dans la classe et se placent à leur table
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	Prise des présences
L’enseignante inscrit la présence des élèves sur la feuille appropriée


	
	
	

	
	Communication d’informations diverses.
L’enseignante informe les élèves du matériel dont ils auront besoin et établit le plan de cours au TBI




	Les élèves écoutent attentivement.
	
	

	Entrée en matière 
	L’enseignante débute par  expliquer aux élèves les objectifs de ce cours :
1. Comprendre le début du développement économique
2. Réflexion sur la situation économique actuel; leçons à tirer du passé?



	L’élève est appelé à réfléchir et à donner son opinion en réponse aux questionnements de l’enseignante. 



Un élève notera les idées sur une diapo du TBI. 
	Étapes du développement
Sont-elles : 
1.partir d’une vision, d’une opportunité
2.Investir
3. attirer des investisseurs
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	L’enseignante fait un retour sur le cours 1 du développement économique
	Les élèves se questionnent et réfléchissent sur les nouveaux mots et concepts
	Ce qui est important
Ce dont je me souviens
Ce qui pique ma curiosité
	

	
	A ce stade, il est bon de résumé les concepts et la ligne de pensée sur le développement économique.
3 FAÇONS DE VOIR LE DÉVELOPPEMENT
1. Conjoncture favorable 
2. Planification opportuniste
3. Opportunisme politique
1 FAÇON VOUÉE À L’ÉCHEC
1. SURFER SUR LE SUCCÈS DES AUTRES EN SOUFFRANT DE MYOPIE ENTREPRENEURIALE
	Les élèves réfléchissent sur l’apport des marchands et entrepreneurs canadiens-français.
	Montrer le document intitulé :
Comment on fait du développement économique à Sorel?







1. Jones, visionnaire + Molson, marchand avec un besoin de transport + artisan opportuniste David Torrance, constructeur de bateau + situation géographique 
(conjoncture favorable)
	

	
	L’enseignante explique qu’en 1848, le bourg devient ville.  Maitre  George-Isidore Barthe ( qui sera maire puis député) fonde en 1857 le journal «la Gazette de Sorel».

PLANIFICATION OPPORTUNISTE




















































OPPORTUNISME POLITIQUE

Un règlement concernant la brique et le feu en 1824 existe dans le bourg William Henry obligeant les constructions domiciliaires et manufacturières de se doter de cheminées en pierres ou en briques

Le premier briqueteur à Sorel fut`James Jenkinson provenant de Trois-Rivières.  Sa briqueterie fondée vers 1832 était sur le chemin St-Ours ( des Patriotes) entre le 1410 et le 1414 du Chemin des Patriotes.

Un autre homme  James Sheppard établit une briqueterie en 1836 près du ruisseau Capistran ( tout près de la maison des Gouverneurs).  Sheppard junior gagne le prix pour la meilleure brique de construction en 1857.Quatre générations de Sheppard se sont succédés jusqu’à la fermeture en 1961 












Une industrie qui s’implante dans une ville cherche à se faire «aider» par le conseil local. Ici, c’est le CLD.  A l’époque, c’était pareil. 

A partir de la Charte de la cité de Sorel de 1889, le conseil prend le développement économique de la ville plus au sérieux et cette charte permet d’offrir des subventions mais aussi des exemptions de taxes. 

Comme un projet de subvention doit être accepté par la majorité d’électeurs propriétaires et que les Sorelois sont à peu près tous opposés à tous les projets de subventions, les exemptions de taxes offre un avantage.  

Le cas-type de la manufacture de chaussures Duhamel et frères offre un bon exemple de comment ça se passe, MAIS  ce cas souffre de myopie entrepreneuriale.



Philippe Duhamel et son frère Joseph demande une subvention en 1907, ils auront une exemptions de taxes (taxes foncières municipales et la taxe d’eau)
.  Associé à cette exemption, ils devront construire le bâtiment en briques solides et toit en métal. La manufacture devra employer une main d’œuvre habile leur payant au moins 8 000$ de salaire annuel.  Elle est assujettie à ce règlement pendant 20 ans.  Malheureusement à ce moment, l’industrie du cuir est en déclin, elle stagne à partir de 1910 et la manufacture fermera à l’échéance de son règlement ( 20 ans plus tard : 1907 +_ 20 = 1927)




	Les élèves ont-ils déjà vu ces noms ailleurs (nom de rues).

 Avaient-ils déjà associé ces noms à des personnages importants?  



Ils parlent de la toponymie, l’art de nommer des rues!,

































































Ils réfléchissent sur les liens unissant les développeurs économiques, comme Jones et l’impact direct et indirect de leur vision.  Il faut faire le lien avec le CLD, le financement de cette corporation et sa pertinence.







Voir photo Duhamel et fils






Les élèves discutent du sort de cette industrie.  Y avait-il lieu de donner des subventions pour Duhamel?  Si les leaders politiques avaient eu une vision à long terme, avaient eu une base en administration ou en commerce, auraient-il encourager ces frères a bâtir cette manufacture?  Parle-t-on d’un éléphant blanc?
	2. Innovation technologique + vision d’un développeur + climat politique favorable =développement économique
(PLANIFICATION OPPORTUNISTE)

Développement du chemin de fer.

L’essor économique donne du vent dans les voiles; Barthe lance l’idée de fonder un chemin de fer reliant la vallée du Richelieu aux «nouvelles régions ouvertes» de l’Estrie.

 Il s’inspire des nouvelles lois, dont celle du 28 juillet 1871, adoptée par le ministre Cartier : pour doter le Canada d’un vaste réseau de chemin de fer.  Cette entreprise sera du ressort du privée mais sera «soutenue» par le fédéral. Il y aura un chemin de Fer en 1890, reliant Montréal à Sorel

St-Aimé : En 1895, la construction de la ligne de chemin de fer devant relier les États-Unis à la région de Sorel apporta une plus grande facilité de communication (Compagnie ¨Comtés-Unis¨). 

Au fil des années, les transformations se poursuivent : l’apparition du train, la construction de la digue à Yamaska vers 1883 et le bas niveau de la rivière Yamaska firent disparaître la compagnie maritime ¨Richelieu et Ontario¨ qui assurait un service de bateau entre Sorel et Saint-Aimé.


 Au fil des années, les transformations se poursuivent : l’apparition du train, la construction de la digue à Yamaska vers 1883 et le bas niveau de la rivière Yamaska firent disparaître la compagnie maritime ¨Richelieu et Ontario¨ qui assurait un service de bateau entre Sorel et Saint-Aimé.



Autre innovation DÉCOULANT D’OPPORTUNISME POLITIQUE

James Sheppard établit en 1836 sa manufacture de briques qui prendra de l’expansion jusqu’à produire en 1870 plus d’un million de briques.




















2 exemples s’offrent à nous pour parler de ce support politico-économique.

Manufacture de coton et tanneries de Bluteau et Leduc



Manufacture de chaussures de Duhamel & Frères


Nous parlerons de Duhamel & frères comme exemple à ne pas suivre.











Forge de Roch Lamoureux, C. Lévesque, G. Bordelais et Moïse Champagne
Brasserie Moïse Beauchemin
Moulins à scie James Sheppard & Son
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	L’enseignante fait un retour sur le cours et demande aux élèves leurs impressions
L’enseignante les salue
	Les élèves donnent leurs impressions
	En résumé : 3 façons de développer l’économie, mais aussi une façon qui est plus vouée à l’échec.  Dans le prochain cours, nous aborderons l’épopée des Simard et la montée de l’industrialisation à Sorel (suivie de son déclin)
	5

	
	Total
	
	
	180
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Comment s’est fait le développement économique de Sorel  L’industrie navale à ses débuts : CONJONCTURE FAVORABLE
Ingrédients : 1 visionnaire : Robert Jones, qui a bien saisi l’importance du confluent des rivières et qui réserve des 			terrains pour des chantiers maritimes.
		Des artisans (plusieurs, dont les frères Torrance avec le Torrance line et Joseph-Félix Sincennes avec la 			Compagnie du Richelieu)
		Des commerçants ayant un besoin de transport (Molson)
 (
David Torrance, originaire d’Écosse, un des 5 fils de James.  Tous sont dans les affaires import-export, dont le thé. 
 vers 1825
Premiers intérêts dans le transport maritime avec le remorqueur à vapeur Hercule
1833- La fi
rme Torrance qui s’appelle la Montral Tow Boat Company, devient la Montreal and Quebec Steamboat Company
Vers 1858, fusion avec la Compagnie de Richelieu de Sincennes.
Torrance devint président de la Banque de Montréal,en 1873 jusqu’à sa mort en 1876
) (
John Molson
, (l’ancien)
-1809
Début de transport par bateau vapeur avec l’Accomodation
Fonde avec son fils William Molson en 1822
La compagnie:: St-Lawrence Steamboat Navigation company
Qui aura Torrance comme actionnaire et sera fusionnée par d’autres companies de navigation au moment o
ù
 les Molson diversifient leur portefeuille.
William et son frère John jr formèrent 
 la banque Molson
 en 1853
, puis s’intéress
èrent 
aux chemins de fer 
 et aux mines 
plus 
qu’à la navigation
)

 (
Sincennes
, eut aussi d’autres entreprises dont une banque «Banque du Peuple», une compagnie d’Assurances ainsi que des intérêts dans l’industrie du coton et du caoutchouc.  Il fut nommé juge de district de Montréal et fut élu aux élections de 1857 comme conservateur pour le comté de Richelieu. 
Fonda en 1849 avec William McNaughton
 (aujourd’hui la McAllistair Towing Limited)
Sincennes-McNaughton  spécialisée dans le touage des trains de bois de flottage et des péniches pour le transport du bois de construction
) (
Jacques-Félix Sincennes: 
, homme d’affaires et politique, de descendance française
Dont la devise 
Esse potius quam videri
 : ÊTRE PLUTÔT QUE PARAÎTRE allait guider sa vie d’affaires et sa vie politique.
Fonda en 
184
5
Société de navigation de la rivière Richelieu
Qui devint en 1848 
La 
Compagnie du Richelieu
  (qui absorbe la compagnie de Torrance en 1858
Qui devint, après une ultime fusion  avec la Compagnie canadienne de Navigation, en 1875
La Compagnie de Navigation du Richelieu et de l’Ontario
Qui devint en 1913
La Canada Steamship Lines, qui appartient maintenant à Monsieur Paul MARTIN.
Dès qu’il voyait la concurrence, il choisissait de fusionner avec!
)

 (
M.Manseau et M. Robidoux 
Fonde en 
1898
Chantier Manseau sur la rive gauche (St-Joseph-de-Sorel)
C’est une compagnie de  dragage qui fera partie de l’histoire de Sorel car elle a été la première compagnie à être acquise par Joseph Simard, l’ainé des frères Simard.
)


 (
Appareil automatique 
à fabriquer des briques 
breveté par H. Bulmer et Charles Sheppard ( fils de James)
Brevet 1069,année 1871
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